
                                

  

AULNAY – DIJON : Le CDB 2 enchaîne  
Les réservistes dijonnaises ont remporté leur quatrième succès d’affilée, en s’imposant hier après-midi 
à Aulnay (27-29).Venues en effectif réduit (à dix), les Bourguignonnes comptaient pourtant bien 
repartir de la banlieue parisienne avec un succès. Les locales n’étaient cependant pas de cet avis. 
Emmenées par leurs internationales, Kibamba-N’Kembo et Kouyo, respectivement Congolaise et 
Ivoirienne, elles prenaient rapidement la tête et ne flanchaient pas, même en infériorité numérique (6-
4, 10 e). Les joueuses du CDB s’en remettaient alors à des tirs de loin par François, Bouchard et 
Lefebvre. La gardienne Moreau participait également à cette bonne période dijonnaise avec ses 10 
arrêts (dont 1 penalty) à la pause et aidée, au passage, par sa solide défense alignée (9-10, 18 e puis 13-
16 à mi-parcours). Après l’exclusion temporaire de Bouchard (37 e), le public parisien, voyant son 
équipe recoller au score, donnait de la voix (22-23, 41 e). La base arrière locale tentait d’enrayer les 
attaques adverses mais la rencontre s’était équilibrée et le CDB avait repris de l’avance (22-26, 51 e). 
Une nouvelle fois en infériorité numérique suite à la sortie de Zulemaro (53 e), les Bourguignonnes se 
faisaient néanmoins de nouveau rattraper (25-26, 55 e). Elles ne lâchaient toutefois pas et passaient par 
les ailes avec Ruffien et Ribeiro. Le succès était au bout pour les protégées d’Anthony Favier. 
Une prestation à confirmer la semaine prochaine face à Vaulx-en-Velin et, surtout, le 27 à Strasbourg, 
leader invaincu de la poule… 

Un match fou, fou, fou... 

 REICHSTETT 31-BESANÇON II 28 
 
Après un match aux multiples rebondissements, Reichstett inflige à Besançon sa première défaite de la 
saison. Les hostilités à peine entamées, Rétory ouvre le score. Dangel ou ses poteaux arrêtent tout. 
Cinq buteuses différentes passent par là. Reichstett mène 6-0 dès la 8e'. "L'acte I" vient de se terminer. 
La gardienne visiteuse prend le relais, les Alsaciennes ne trouvent plus la faille. Les Bisontines jouent 
à 100 à l'heure pour déstabiliser leurs adversaires. Elles semblent y réussir totalement puisque 
Reichstett encaisse un 1-8 en six minutes. "L'acte II" vient de prendre fin. 
 Lors du second quart d'heure, le jeu s'équilibre d'abord jusqu'à la 20e'. Sous l'impulsion de Friry, les 
Bas-Rhinoises prennent un léger avantage bien vite remis en question par Demouge qui marque coup 
sur coup deux penalties. Les protégés de Rachid Bouazza repartent de l'avant pour mener de trois buts 
juste avant l'entracte. En début de seconde période, Frecon pour les Doubistes fait parler la poudre. 
Ourghi lui répond du tac au tac. Les Kessler, Delatre ne sont pas en reste avec l'appoint de Schueller, 
elles portent l'avantage à six buts à la 45e', ce sera l'écart maximum. De nouveau Besançon refait 
surface, le scénario de la première mi-temps va-t-il se reproduire ? Non, car Ourghi, encore elle, arrête 
la nouvelle avalanche et Dangel, par un arrêt miracle, annihile les dernières velléités de 
l'adversaire. Le dernier mot reste ainsi aux recevantes, leur banc était beaucoup plus compétitif, ceci 
explique peut-être cela ! 
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Un derby sans vainqueur 
ASPTT STRASBOURG 22 -KINGERSHEIM 22 

 
 Largement dominées dans l'intensité et au score (11-17 en première période), les Strasbourgeoises ont 
ensuite retrouvé des couleurs pour finalement arracher le nul à domicile contre Kingersheim. Au 
classement, elles restent en tête et confirment qu'il faudra compter avec elles cette saison pour 
l'accession en N1. Avant la rencontre, Michel Keil, l'entraîneur strasbourgeois, avait prévenu : face à 
des Haut-Rhinoises qui restaient sur deux bons matchs contre Besançon et à Pontarlier, il faudrait 
« avoir du respect ». Ses joueuses l'ont visiblement entendu, démarrant le match avec le frein à main. 
Mauvaises passes, tirs au-dessus et surtout défense inoffensive, les locales ne semblent pas dans leur 
assiette. Même si elles parviennent d'abord à limiter les dégâts, l'écart passe à trois buts peu après le 
quart d'heure de jeu. Sans complexe face au leader, les Kingersheimoises alternent les tirs à mi-
distance par l'intermédiaire de Felder et Ekuba et les passes en cloche pour leur pivot, Sow, qui, avec 
sa taille, fait beaucoup de mal aux Strasbourgeoises. Dans son but, Julie Chauffeteau n'est guère 
inspirée, au contraire de son homologue visiteuse, Tracy Moura (l'ancienne de l'ASPTT), qui enchaîne 
les arrêts. Dans ces conditions, le score se creuse et à la pause, les Postières rentrent au vestiaire avec 
six longueurs de retard (11-17). « Un nul équitable » La seconde période va voir s'inverser les rôles. 
Plus agressives en défense et percutantes offensivement, les Strasbourgeoises réduisent rapidement 
l'écart grâce à Chloé Keil et Claire Challemel (14-17, 37e'). En face, les Haut-Rhinoises paraissent 
dépassées et sont même contraintes d'évoluer à quatre joueuses de champ pendant deux minutes à la 
suite de deux exclusions temporaires. Si les locales n'en profitent pas immédiatement, elles vont 
revenir petit à petit, portées par une Clémence Louis des plus percutantes et une Julie 
Chauffeteau retrouvée. A dix minutes de la fin, les deux équipes se retrouvent à égalité (19-
19) et se lancent dans un sprint final où elles vont mener tour à tour avant de se quitter sur un 
résultat nul « équitable » selon Marcel Florean, l'entraîneur du HBCK. Et dans cette rencontre 
« chaque équipe a eu sa mi-temps » pour Michel Keil qui aurait « signé pour ce résultat à la 
mi-temps ». 
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